
2019-06-06   ATELIER PAYS’AGES n°3 à Lardier 

10 personnes se sont retrouvées à la salle pour tous de Lardier.  

Nous montons à pied à la Sainte Croix (1053m). 

Durant le parcours, nous rencontrons un berger avec son troupeau et ses chiens, à revoir pour échanger. 

 

Arrêt sur le site d’un pierrié (à partir de XVIe XVIIe) 

 
Cela peut vouloir dire qu’à cet endroit il y avait des prés, des parcelles labourées. 

chercher sur le cadastre napoléonien les parcelles pour retrouver ce qui était planté (mis à disposition par 

Gabriel sur clé USB ) 

 
Les pierriés portaient des noms, ils sont le résultat d’un épierrement du terrain par les hommes :  

 Les murgers marquaient des limites 

Les monjoia « tas de pierres élevés sur une cime par des bergers, des pèlerins, pour en marquer le sommet. 

Aux cols, il est parfois surmonté d’une croix et peut soit indiquer la route aux voyageurs, soit marquer une 

limite, une frontière » 

 

Arrêt sur le site de la Sainte Croix 

 
 

On parle d’un Prieuré très ancien sur ce site,  d’un village au pied de la montée… à chercher 

Les parties agricoles de la montagne étaient une économie de relais pour le Prieuré 

Croquis lecture de paysage, échanges 



La Saulce = source d’eau chaude et salée. Divinisée très tôt car c’est un cas rare. Pour éviter la concurrence (économique), 

christianisation et évangélisation des paysans (païens qui habitent le pays) à partir du XIIe, dès que les premiers mouvements 

de réforme se mettent en place. Inquisition, bûchers. 

On voit la forte présence agricole qui dessine le paysage. 

L’ancienne voie romaine est sous les voies actuelles (Canal, autoroutes et routes) 

Importants aménagements photovoltaïques à Curbans qui bénéficie des droits sur le barrage 

 

Arrêt observation de la citerne au-dessus de la première croix 

Deuxième croix blanche. Trou qui correspond à une réserve d’eau  fabriquée au début du premier millénaire : envahi 

par la végétation. En se penchant on voit du bâti et du volume, des pierres subsistent, une forme arrondie est encore 

visible,  vestiges de l’ancien Prieuré ?  

Certaines pierres ont servi à construire des nids de défense pendant la 2ème guerre mondiale, soldats allemands ? 

résistants ? 

 

Arrêt observation d’un fossé le long du sentier 

 

 
Immenses restanques (du provençal restanco, barrage. En Provence = muret en pierres sèches soutenant une culture 

en terrasse).  De grosses pierres ont été installées afin de tenir le terrain pour purger l’eau du torrent et s’en servir. 

Les fossés sont creusés à la cime des champs pour éviter le ruissellement. C’était cultivé sous ses murets. 

Les rochers sont maintenant éparpillés car ce n’est plus entretenu. Ils étaient parfois transportés de très loin. 

Des résineux d’environ 70 ans ont pris la place des espaces cultivés 

Un pin met 100 ans pour faire un arbre 

Un chêne met 300 ans pour faire un arbre 

On peut imaginer que tout ce qu’on voit en résineux dans la lecture de paysages autour, un siècle avant, c’était des 

landes, pâturées. Les bergers entretenaient les chemins.  Dès qu’il n’y a plus de pression pastorale, le pin revient. 

 

 

 


